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 « N 
e soyez pas une jeunesse molle, soyez plutôt une 
jeunesse enflammée, une jeunesse ardente.  Allumez et 

faites se répandre le feu que Jésus vint apporter  dans le monde. »
    S.S. Pie XII (aux lycéens de Rome, 1957) 
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Le mot du président 
 

Chers amis, 
  

 Que de nouvelles à vous donner depuis notre dernière 
Lettre! L’apostolat du MJCF a été fécond en efforts, en 
grâces, … et en nouveaux. Signe d’une bénédiction de 
Dieu qui dure depuis 1970 et qui nous confond de grati-
tude. Vous trouverez ci-après des nouvelles de nos aven-
tures des six derniers mois et de nos projets pour l’ave-
nir. J’espère que vous pourrez ainsi partager l’enthou-
siasme qui est le nôtre devant l’ampleur de notre 
tâche, la vue des « miracles » que Dieu fait, et la vi-
sion d’espérance qui est la nôtre. C’est bien justice 
que vous jouissiez un peu de la récolte, vous qui avez 
tenu à semer avec nous, par vos dons et par vos 
prières. 
 Cette nouvelle année qui a débuté est pleine de 
défis et de projets. Nous parlons bien sûr d’abord de 
la construction de notre chapelle. Cela fait quelques 
temps déjà que nous vous l’avions annoncé, mais 
cette fois, après de nombreuses corrections sur plans, 
grâce aux conseils de bienfaiteurs avisés, nous enta-
mons la phase du gros œuvre. Le MJCF, après 42 
ans d’existence, fait bâtir une vraie chapelle – car 
les travaux sont équivalents à une construc-
tion – capable d'accueillir tous les animateurs 
parisiens aux veillées de prières ou les anima-
teurs aux Conseils Nationaux. La stabilité et 
le dynamisme du Mouvement étant assurés, il 
est prudent d’entreprendre ce projet; demain, 
peut-être, une paroisse ? 

 Quelle joie de pouvoir faire découvrir la 
messe et la Tradition à nos nouveaux, dans 
notre future Chapelle Saint-Dominique ! Oui, le plus 
grand défi du MJCF reste toujours le même année 
après année, celui qui se situe sur le plan éternel : 
arracher, une à une, les âmes à ce monde en perdi-
tion, pour les approcher de Notre Seigneur. 
 Il est vrai que le courant de notre société en dé-
cadence se fait de plus en plus fort, de plus en plus 
dangereux. Il charrie dans ses eaux de malédiction de 
plus en plus d’âmes trompées et déçues. Comment résis-
ter à ces flots impétueux qui semblent parfois devoir nous 
submerger ? Comment sauver ces pauvres jeunes qui n’ont 
pas eu la grâce de naître dans une vraie famille chré-
tienne ? Il est possible, et l’expérience de l’apostolat le 
montre tous les jours, de faire et l’un et l’autre, et, si j’ose 
dire, le plus simplement du monde… 

 « Qui sauve une âme sauve son âme ». Dieu a placé 
le chrétien dans le monde comme un flambeau, pour brû-
ler, briller et réchauffer le monde. Brûler soi-même d'une 
vie plus parfaite, c'est projeter autour de soi l'éclat de la vie 
de la grâce et acquérir dans le même temps le pouvoir de 
réchauffer les âmes se laissant attirer. C'est pourquoi, le 
premier devoir de l'apôtre est de vivre courageusement les 
magnifiques exigences de la perfection chrétienne, et ainsi, 
de « rendre, en sa personne, la vérité visible; rendre la 
vérité aimable en étant soi-même un exemple attirant, et, si 
possible, héroïque »  (Raoul Plus s.j., Rayonner le Christ). 

Le mot de l’aumônier 

 

Chers amis, 
 

 Noël revient avec son cortège d'émerveillements : l'extraordi-
naire d'une église toute illuminée en pleine nuit, le berceau attirant 
moutons et agneaux, les cadeaux tombés du ciel au pied du sapin... 
Personne qui ne retrouve, l'espace d'un instant, la joie de son en-

fance, c'est-à-dire la joie de l'aurore de la vie où tout n'est 
qu'espérance, perspectives d'une vie heureuse image de 

l’éternité bienheureuse, où les soucis de l'âge adulte 
n'ont pas de prise sur la pure insouciance, où les vanités 
mondaines n'ont pas terni la lumière d'un baptême tout 
jeune encore… « Un enfant nous est né », annonce 
Isaïe avec précision : Il est pour nous, Il est à nous ; 
avant toute chose, l'Enfant-Dieu et sa douce Mère sont 
un don fait à « cette race humaine impitoyable » (G. K. 
Chesterton, L'homme à la clé d'or) et voilà la raison de 
notre émotion de Noël : en réalité ou en germe, nous 
sommes tous des fripouilles dont l'instinct irrépréhen-
sible est de se porter à « mon intérêt ». 
 Or, gratuitement – qui peut comprendre ce mot 
en dehors de Dieu qui a tout fait par pur amour ? – 
« un Fils nous a été donné ». Alors Noël nous force à 

réviser entièrement notre état d'esprit (on ap-
pelle cela « une conversion ») et à « accepter 
toute chose avec gratitude, et non de les tenir 
pour dues ». La gratitude d'hommes 
« graciés », c'est-à-dire « comblés de grâce » ; 
une reconnaissance passionnée, et non pas pu-
rement cérébrale, devant cette évidence que 
quelqu'un nous aime plus que nous nous ai-
mons nous-mêmes (ce qui n'est pas peu dire !), 

et qui nous aime d'un amour de Nouveau-né, d’un 
amour sans partage, sans retard, sans calcul, car le 
nouveau-né ne connaît que père et mère et n'a rien 
d'autre à faire que les aimer. 
 Mais voilà ! Notre monde a tué toute gratitude 
par ces horribles droits, expression juridique de l’ 
« amour de soi par-dessus toute chose » qui a fait la 
« Cité de la terre », disait saint Augustin (on devrait 

dire la « cité de la boue »). Chaque année qui passe 
voit se dérouler les conséquences de ces droits de 

l'homme qui seront bues « jusqu'à la lie », nous assure le psalmiste, 
par tous les pécheurs de cette cité terrestre. 
 Nous devons être conscients qu'il n'y a pas de compatibilité 
possible entre l'esprit de Noël et les fondements de notre cité con-
temporaine et que l'un éliminera l'autre, tôt ou tard. Déjà le 
« Bonnes fêtes de fin d'année » remplace le « Joyeux et Saint 
Noël » traditionnel et les crèches ont disparu des devantures de nos 
villes, remplacées par l’affreux « bonhomme Noël » pendu à tout 
bout de corniche ou de volet. Les lois proches à venir viendront un 
peu plus – et inutilement on le sait bien – tenter de défigurer ce que 
nos pères ont patiemment édifié entre le berceau et la Croix. 
 Il reste à solenniser Noël au mieux dans nos équipes MJCF 
comme dans nos familles : la lecture des Évangiles de l'Enfance, la 
crèche mise à l'honneur, quelque neuvaine, l'assistance aux vêpres 
qui y préparent ou dans l'octave,… tous exercices qui seront bien-
venus pour exprimer notre humilité, « la gratitude des indignes », 
devant cette grâce insigne autant qu’imméritée. Rorate Caeli desu-
per et nubes pluant Justum. 
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 Juillet: Pendant que les jeunes filles font leur  re-
traite annuelle, les garçons, eux, se mettent à l’ouvrage par 
un camp  chantier à Gentilly : juste partage des tâches entre 
silence de la prière et fracas des travaux de démolition, du 
béton armé et autre maçonnerie ; ora et labora en somme. 
 Après des mois de tractages, d’affichages et d’invita-
tions le premier bataillon du MJCF part en camp d’été en 
République Tchèque : les Provinces du Nord et de l’Est em-
mènent avec elles quelques nouveaux membres. L’un d’eux, 
après quelques jours de galère, avoue avoir hésité dans sa 
jeunesse entre la religion et le monde : il a choisi ce dernier, 
résolu à ne pas revenir en arrière, « mais ce qui me frappe, 
c'est que vous y croyez vraiment. Vous n'êtes pas comme 
les autres chrétiens ; vous, vous avez la Foi puissance 
cent...» 

 Arrivée dans une ville, une équipe attend la fin de la 
messe paroissiale pour demander à se loger. Mais, stupéfac-
tion, la messe est en latin! Le prêtre explique qu’il enlève 
toutes « les tables de Luther » partout où il officie. Voyant  
notre aumônier en soutane, il s’exclame : « Ah, voilà l’idée 
que je me fais d’un prêtre catholique ! » Il part et revient… 
en soutane ! (Ce n’est ainsi à chaque fois, loin s’en faut). 
Dieu donne ses grâces pendant le 
camp : une jeune fille renoue avec la 
pratique religieuse entraînée par la 
vraie amitié découverte ; une autre, 
pour rester dans l’équipe pendant 
l’année, annule son départ pour 
l’étranger. 
 Août: Suivent cinq autres 
camps, à l’assaut de l’Espagne, de la 
Bavière, de l’Irlande, du Portugal, et 
de l’Italie. Cette année a été faste en 
nouvelles recrues avec cinquante 
jeunes découvrant tout du cathli-
cisme ! Qui a dit que les vacances 
sont faites pour se reposer ? 

 En Toscane, un animateur (que 
nous appellerons Jean) a amené deux 
camarades de classe, athées. Au fur 
à mesure que les équipiers abordent 
les différents grands sujets de discussion (bioéthique, exis-
tence de Dieu, liberté...), une des jeunes filles répète : « Ah 
oui, ça je l'ai déjà vu avec Jean ! », et la discussion déjà 
amorcée s'approfondie. Présentation de la messe en latin le 
dimanche : « Ah oui je connais bien la différence entre les 
tradis et les modernistes ; au lycée ça part toujours en grand 
débat avec Jean et d'autres cathos modernes ! Très intéres-
sant ». Nous avançons donc sur avec une âme bien récep-
trice car bien préparée : bel exemple d'apostolat conquérant 
et sans respect humain au lycée ! Ce zèle a porté ses fruits : 
les deux jeunes filles questionnent longuement l'aumônier, 
reçoivent la médaille miraculeuse et l'une d'elles, qui a ap-
pris à prier en camp, fait une magnifique prière du soir pour 
l'équipe. Au total, une quinzaine de jeunes se remettent à la 
fin du camp sous la protection de la Sainte Vierge par la 
médaille miraculeuse, le scapulaire ou même insigne du 
MJCF.  
 En Castille, un garçon ayant fréquenté le spiritisme, 
avait peur de toutes les prières qui lui évoquaient de mau-
vais souvenirs. Un animateur saute sur l’occasion et lui 
donne une médaille miraculeuse qui, lui « le protègera » ( !) 
« – Mais elle ne te protègera plus. – Si, j’ai le scapulaire... » 
Au fil des jours, il découvre de bonnes amitiés, la beauté de 
la religion catholique et finit par …participer aux prières. A 

la fin du camp, il décide de se 
faire baptiser : « J’ai un but 
dans la vie : devenir comme 
vous. » 

 Toujours en Castille, deux jeunes filles 
avaient abandonné la pratique religieuse depuis quelques 
temps. Dans leur équipe, qui a  plusieurs « galères » pen-
dant ce camp, elles redécouvrent les joies de la vie chré-
tienne et désirent se confesser à la fin des trois semaines. 
Elles suivent depuis fidèlement toutes les activités de leur 
équipe. Peut-être au camp d’hiver… 

 Une Province parisienne est partie en Irlande avec 
vingt nouveaux : fait rare pour une seule province. Une ex-
plication ? Peut-être les trois neuvaines de messes, les 40 
000 tracts distribués et les 4 000 affiches collées… 

 Au départ, une équipe fait connaissance avec un jeune 
chinois vivant en France depuis seulement 2 mois : un tract 
l’a décidé à partir car il souhaitait « découvrir la religion 
catholique et un autre pays ». Très vite, les animateurs ga-
gnent sa sympathie et développent nombres de sujets : exis-
tence de Dieu, évolution, questions diverses de société… 
D’où la nécessité d’être bien formés !. Ayant vécu toujours 
en régime communiste, il déplore que la France elle aussi 
soit très communiste… Aujourd’hui, il participe aux réu-
nions et a commencé le catéchisme. 
 Deux amis se disant « agnostiques » partent avec la 
province Paris-sud en camp. Et, bien entendu, pris dans 
l’ambiance catholique, ne restent pas indifférrents à la ques-
tion religieuse : la discussion sur l’existence de Dieu en sur-
prend un agréablement. Les voilà avec la médaille miracu-
leuse ! L’amitié d’un animateur en particulier à fait des 
merveilles ! 
  « Vous êtes tradis ! » Première exclamation à la 
première discussion au premier kilomètre parcouru vers le 
Portugal. Notre nouvelle amie de camp, 17 ans, découvre 
d’emblée que le groupe qu’elle a trouvé sur Internet ne con-
naît pas ses tubes. Au bout de trois jours des discussions un 
peu plus sérieuses lui font reconnaître qu’elle est surprise de 
voir des « tradis » si différents des « on dit ». Elle observe 
beaucoup pendant le camp, découvre l’oraison et la messe 
de toujours, et repart chez elle avec le scapulaire et la mé-
daille miraculeuse. Puis, un mail à son animatrice : « Faut 
que j’aille à une messe en latin. C’est seulement maintenant 
que je suis rentrée que je me rends compte à quel point vous 
m’avez tout appris. » Elle prend l’insigne du MJCF au stage 
1er degré d’après camp et amène sa mère et sa sœur à la 
messe à Saint-Nicolas – au grand dam de son père qui est 
anticlérical ! – et veut s’y faire confirmer l’année prochaine. 
 En Bavière, le camp a été un tournant pour une des 
connaissances de l’année et en attente de suivre le parcours 
de catéchumène. Toujours partant pour toute activité MJ, il 
est tout autant réticent pour le baptême : « Oui, mais à la 
Frat’, vous n’êtes pas en parfaite communion ; je serais plus 
sûr de moi en allant chez les ralliés » répète sur tous les tons 
celui qui dévorât en peu de temps le Catéchisme de Saint 
Pie X Les animateurs ont beau faire, aucun argument ne le 
faisait changer d’avis jusqu’à un beau jour, un léger inci-
dent – ô combien providentiel – apporta les changements 
espérés. Victoire ! Pas tout à fait car le prieuré local ne pro-
pose pas de préparation au baptême avec un abbé. Finale-
ment, une solution a été trouvée, et notre ami pourra être 
baptisé à Pâques. Il faut compter sur la prière. 
 Sans oublier non plus une jeune fille qui  avait rompu 
avec la tradition et l’Eglise depuis quelques années. La voi-
là qui se confesse contre toute attente en fin de camp !  

Nouvelles apostoliques du mouvement 
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 Deo gratias et prions pour la persévérance des uns ou des 
autres ! 
 Septembre: La rentrée voit les changements habituels 
de cadres (les « vieux » partent, les nouveaux montent) et la 
reprise des activités de l’année. 

Beaucoup de mouvement dans la province Rhône-

Alpes depuis la rentrée : quatre nouveaux chefs d’équipe et 
deux nouvelles animatrices d’équipe ont été nommés au week
-end retour de camp de septembre. L’équipe Saint-Bruno de 
Grenoble a un petit frère : l’équipe Saint-François de Sales, 
près de Genève. 
 Au stage premier degré, suite à une formation assez in-
tensive (7 exposés sur 2 jours) neufs membres de la province 
se sont engagés généreusement à porter l’insigne en tout lieu 
et à participer aux activités apostoliques du Mouvement. De 
beaux fruits s’annoncent cette année : le rayonnement des 
cinq équipes touche une quarantaine de jeunes hors du milieu 
traditionnel (nouveaux et sérieux contacts). Ce qui manque le 
plus n’est pas tant la moisson que les ouvriers pour la mois-
son. Et l’année apostolique est lancée.  

Pour la première action, vente de Savoir & Servir à la 
sortie d'une église diocésaine, les animateurs s'adressent à 
deux jeunes. A Grenoble depuis seulement deux semaines 
pour y étudier, ils ne demandaient qu'à trouver une associa-
tion de jeunes catholiques. Inutile de dire que le MJCF était 
ce qu'il fallait à Rodrigue et Aristote (non, non, ce n'est pas 
une blague !), qui participent aujourd'hui aux activités. 
 L’équipe du Sud existe toujours avec de nouveaux chef 
et son animatrice d’équipe. Sa caractéristique : l’équipe la 
plus étendue de France ; elle va de Narbonne à Nice et monte 
jusqu’à Avignon, soit plus de 400km. Malgré la distance les 
membres se retrouvent un week-end par mois au moins et les 
fruits apostoliques sont là, encourageant. Ainsi une nouvelle 
participante du camp d’été 2011, perdue de vue depuis, a re-
pris contact à un week-end de novembre. 
 Joie de pouvoir redonner son autonomie à la Bretagne; 
ou plutôt, les bretons ont reconquis leur indépendance… Seul 
hiatus (?), les nantais refusent de se considérer en Bretagne, 
mais, bon, pour l’apostolat, sont finalement prêts à tous les 
sacrifices… La (re)séparation d’avec la province Pays-de-

Loire donne de l’enthousiasme à tous. 
 Le temps était venu également de créer la nouvelle Pro-
vince Centre-Loire. Cinq équipes: Angers, Tours, Bourges, 
Chartres, Orléans, ou plutôt six puisqu’il a fallu fonder une 
deuxième équipe à Angers… 

 « Joyeux anniversaire Vatican II ! » Un détachement 
d’animateurs investit une église de Paris; mission : ouvrir 
d’autres perspectives sur le Concile aux personnes présentes 
à la conférence. Un animateur prend la parole pour remettre 
en évidence l’importance de la Foi ; il « témoigne »: « Ma 
paroisse, il y a des nouvelles personnes chaque semaine…
C’est Saint-Nicolas du Chardonnet. » Cris d’horreur : un inté-
griste ! Deux autres animateurs font part de leur avis… Une 
solution à la crise ? 

 Dans une équipe de Paris, première sur-
prise de l’année : le programme à peine établi, une 
catholique moderne (avec cependant un camp d’été 
à son actif), demande de traiter la messe dans son 
histoire. Elle-même historienne, elle a été enthou-
siasmée par le livre La messe a-t-elle une his-
toire ?, source selon ses dires «fiable et objec-
tive». Au Jour J, tout se déroule à merveille et 
notre topoteuse expose fidèlement 2000 ans de 
messe. 
 Un nouvel ami de camp qui a découvert la 
Tradition en juillet part en retraite de Saint-Ignace ! Il en res-
sort heureux et assidu aux activités d’équipe. Les membres de 
l’équipe le soutiennent dans la pratique religieuse persévé-
rante ; il viendra en camp d’hiver. 
 A la fin d’un stage premier, avant de prendre l’insigne 
du MJCF, une jeune fille réalise la responsabilité de l’aposto-
lat et confie : « C’est comme si j’étais au bord d’une fa-
laise… Mais je vais quand même sauter. » Félicitations ! 
 Les WE retour de camp ont été l’occasion pour de nom-
breux amis partout en France de prendre la médaille miracu-
leuse, le scapulaire ou encore de s’engager au MJCF par la 
prise de l’insigne devant le Saint-Sacrement. 
 Le 30 septembre, avait lieu dans la cathédrale Notre-

Dame de Paris, un « show » à l’initiative du Cardinal Vingt-
Trois, pour « célébrer les 50 ans du Concile Vatican II ». Les 
animateurs du MJCF ont tenu à participer à cette célébration 
… à leur manière. Ils décident de mimer un «Assise IV». Et 
l’on pu voir s’avancer dans le chœur un jeune bouddhiste, un 
jeune franc-maçon, un jeune juif, et un jeune évêque catho-
lique, pendant que devant la scène d’autres déroulaient une 
banderole « l’œcuménisme de Vatican II nuit gravement à la 
Foi. » Les anim-acteurs sont « délicatement » emmenés à 
l’extérieur, en chantant un Christus vincit pendant que leurs 
amis anim-tracteurs sont à l’ouvrage à l’intérieur. La police 
ne jugera pas nécessaire de « contraventionner » ces paci-
fiques catholiques convaincus. 
 Octobre: Pour  leur  topo sur  le « Mariage pour 
tous ? », l’équipe de Nancy avait affiché un peu partout. Et le 
nombre de personnes intéressées ne cesse d’augmenter avant 
la réunion, notamment celles souhaitant venir pour porter la 
contradiction : inquiétude. Pour sécuriser la chose, un petit 
appel au local qui envoie deux animateurs. Finalement, à 
l’ère du zapping, ce sont seulement trois jeunes qui viennent 
et très intéressés par le débat, reviennent la fois suivante pour 
l’exposé sur le socialisme, avec un ami à eux. Décidément 
passionnés par ces sujets actuels, ils en ont proposé d’autres, 
qui les intriguent fort : contraception, l’avortement,… A bon 
entendeur… 

 De retour d’un stage premier, le camarade de conserva-
toire d’une animatrice se fait voler son sac dans le train avec 
ses papiers, ses livres de stage et 400 € : le grappin n’est pas 
content ! Il appelle l’animatrice qui lui conseille : « Une 
prière à saint Antoine de Padoue. – Cela ne va pas marcher. – 
Fais la quand même. – Mais je doute. – Fais-la quand 
même. » Il s’exécute. Le contrôleur retrouve son sac, mais 
sans le portefeuille ni les 400€. Quelques temps plus tard, un 
inconnu qu’il croise dans la rue lui remet un portefeuille con-
tenant toujours les 400€ : « Est-ce à vous ? ». Abasourdi, il 
reconnaît l’action de saint Antoine et raconte l’histoire à tous 
ses amis… 

 Premier week-end d’octobre, le pèlerinage de rentrée de 
Cléry : est toujours l’occasion pour nos nouveaux amis de 
découvrir « l’Eglise en marche » : chants, prières, prêtres et 
religieux, messe solennelle, confessions et discussions avec 
les aumôniers, mais aussi le MJCF et sa stature nationale. Un 

Nouvelles apostoliques (suite) 
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Normand ne connaît le Mouvement que depuis deux jours : à 
une vente de Savoir et servir à Rouen, un animateur l’a ac-
costé au sortir d’une église. Et le voilà inscrit au « pélé » ! Un 
garçon de Cherbourg, venu au pèlerinage pour accompagner 
un ami (nouveau venu) de la province de Rhône Alpes, est 
bien attrapé : « Ce qui me frappe le plus, c'est de voir que 
tout le monde vient me voir alors que personne ne me con-
naît »... 
 Dans la Province Paris-Nord, une conférence sur « La 
liberté religieuse et le monde» se transforme pour les anima-
teurs du MJ en contacts personnels avec des jeunes de la 
Contre Réforme Catholique venus en nombre pour apporter 
aussi la contradiction... 
 Sortant du restaurant universitaire de Grenoble, le chef 
d’équipe tombe par hasard sur un vieux camarade de classe, 
perdu de vue depuis des années. Il suffit de cinq minutes pour 
qu’interrogé sur son insigne, l’animateur lui présente le 
MJCF. Il se montre très intéressé par les activités d'équipe. 
Re-croisé une semaine plus tard, avec une jeune fille de sa 
promotion, c'est elle qui cette fois-ci se montre intéressée. 
Résultat : un exposé improvisé d'une heure sur Jésus-Christ 
et le Saint Suaire et deux contacts récupérés. Quelques mi-
nutes plus tard, la Providence lui met sur le chemin une con-
naissance que l'insigne interpelle aussi, et lui donne les coor-
données d'un jeune ami qui vient peu à peu à la religion. Ce 
dernier est maintenant fidèle aux réunions de l’équipe Saint-
Bruno et souhaite faire sa première communion. 
 Pour 2012, 42 animateurs se sont engagés sur la Charte 
du MJCF lors des stages de formation des animateurs d’avril 
et d’octobre (dits « stages seconds ») : une nouvelle phalange 
d’animateurs, prêts à toutes les exigences pour le salut des 
âmes ! 
 Novembre : au WE de province de Bretagne, le col-
lage du soir dans la ville de Dinan contre l’homosexualité a 
recruté les jeunes filles, qui ne sont pas les moins battantes : 
on a besoin de tous les bras en temps de crise. A Rennes, 
après deux ans sans jeunes filles dans l’équipe, celles-ci font 
enfin leur apparition : il a suffit d’une animatrice d’équipe 
pour les attirer, et changer l’atmosphère.  

Dans chaque équipe, les ventes de gâteaux dans les 
chapelles et les églises servent à payer les camps de ceux qui 
manquent de finances. Les récoltes sont assez fructueuses. 
Bientôt le départ pour « ces camps qui changent une 
vie ! » (Père Reynaud). 
 A Paris, dans la mairie du IVème arrondissement, sont 
organisés des « débats » citoyens sur le « mariage pour 
tous ». Ces réunions du lundi sont l’occasion pour les anima-
teurs toujours présents, de constater la réalité de la subver-
sion dans la société : invités choisis, thèmes orientés. Lors 
d’une intervention d’un animateur, un jeune présent se tourne 
vers un autre et lui souffle à l'oreille : « C’est le MJCF ! », 
ignorant qu'il parle à un animateur de ce même MJCF. Le 
plus intéressant sont les discussions après la conférence, où, 
seul à seul, on peut parler sereinement : occasion pour de 
jeunes catholiques conciliaires de connaître le MJCF. 
 L’annonce de ce calamiteux projet de loi fait aussi réflé-
chir sur les moyens d’action proprement catholiques. A un 
garçon féru d’activisme politique, un animateur expose la 
supériorité de la vision de saint Pie X. Le garçon répond : 
« Sur le plan de l'efficacité, je reste sur mes positions ; mais 
philosophiquement, je ne trouve pas la faille dans ton raison-
nement ». Difficile, en effet, de trouver la faille dans l'ensei-
gnement pure et sans compromission de l'Eglise catholique... 
 Décembre : Dernières semaines avant le camp d’hi-
ver, période d’intense activité pour les animateurs, qui 

Nouvelles apostoliques (suite) 

coïncide pour beaucoup avec la proximité des examens… 
Une animatrice invite son cousin au MJCF, qui refuse d’aller 
« chez les intégristes ». Mais il y a peu, il revient d’une 
messe conciliaire : « j’en ai marre de cette liturgie et de cet 
œcuménisme. » Enfin, la grâce aurait-elle fait un trou dans la 
carapace ? L’animatrice en profite : « Ne voudrais-tu pas al-
ler à la messe traditionnelle à Brest ? – Après tout… d’ac-
cord ! – Je peux donner ton contact à des amis du MJCF ? – 
Avec plaisir...» La prière n’est-elle pas le premier devoir de 
l’apôtre, et la condition de son efficacité ? Mais la persévé-
rance vient immédiatement après… 

 A de la procession du 8 décembre à Marseille, le MJCF 
s’est chargé de tracter et de distribuer des médailles miracu-
leuses le long du trajet, à la demande du prieur. L’accueil fut 
plutôt bon et la centaine de médailles prévues a été distribuée 
à la mi-parcours. Les musulmans la prennent eux-mêmes as-
sez volontiers et avec respect, « Myriam » comme ils appel-
lent Marie, étant particulièrement honorée parmi eux. Nous 
ne pourrons a priori pas grand-chose directement pour ces 
âmes mais Notre Dame est « dans la place ». Prions et lais-
sons-là agir, Elle qui aime obtenir des miracles éclatants par 
cette petite médaille. 
 Loué soit Notre Seigneur Jésus-Christ pour toutes les 
grâces envoyées durant ces quelques mois… Prions-Le d’en 
envoyer plus encore, avec des apôtres et des donateurs, pour 
que le MJCF continue son œuvre d’Eglise. 

Stage second  octobre 2012 
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 Carnet de Famille : 

 

 

 

Recherchons personne compétente pour  nous conseiller  sur  le choix du 
type de chauffage du rez-de-chaussée (chapelle, bibliothèque, librairie). 
 

Recherchons un plombier pouvant intervenir  au local pour  reprendre 
le système de chauffage ainsi que le réseau d’adduction d’eau. 
 

Recherchons maçon ou bénévole pour  des travaux de maçonner ie cou-
rant et quelques travaux divers : montage de cloison agglo, de briques, pose 
d’isolant,...etc. 

       ANNONCES CHANTIER 
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 La phase de conception de notre future chapelle a bien avancé bien qu’elle prenne plus 
de temps que prévu. Que tous ceux qui nous ont déjà fait part de leur expérience soient ici 
encore vivement remerciés. 
 A l’issue de deux camps chantier, nous avons fait la plupart des travaux à notre por-
tée : démolition de dalles et murs, compléments de dalle au-dessus du sol, reprise des re-
gards d’eaux usées enterrés. 
 Afin d’accélérer les procédures administratives, nous avons établi une déclaration pré-
alable qui nous permet de démarrer les travaux les plus conséquents de maçonnerie 
(démolition d’une toiture terrasse, réparation d’importantes fissures dans un mur), de char-
pente au-dessus du chœur et de menuiserie. Ces travaux qui seront sous-traités, doivent dé-
buter en février et nous permettront d’avoir un bâtiment hors d’air. 

 Dès que nous aurons les autorisations pour classer la chapelle comme établissement recevant du public, 
(nous espérons pour le mois de mai) nous entamerons la deuxième phase de travaux qui consiste en la pose 
des équipements techniques et l’aménagement intérieur (isolation, cloisons intérieures). Concernant les choix 
de chauffage et d’isolation, nous sommes en phase d’étude et tout conseil est utile. 
 Une importante partie des travaux d’aménagement intérieur ne demande pas des compétences spéci-
fiques. Nous essayerons de les exécuter nous-mêmes lors des prochains camps chantier mais cela ne sera sû-
rement pas suffisant et toute aide bénévole est bienvenue. 
  Avec la chapelle seront aménagées une bibliothèque qui sera également une salle de réunion pour nos 
différents exposés et une librairie qui facilitera la diffusion de livres auprès des membres du Mouvement et 
des jeunes et moins jeunes nous rendant visite. Cet ensemble permettra au local, QG du Mouvement, d'avoir 
un plus grand rayonnement apostolique en offrant un lieu de prières et de formation spécifique à la jeunesse 
française et particulièrement parisienne. 
 Nous vous remercions déjà par avance de toute aide, de tout talent ou 
expérience dont vous pourriez faire bénéficier le MJCF pour ce projet. 
 

 

 

 

NOUVELLES DU CHANTIER 
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Vous souhaitez soutenir le MJCF  

 

 Il n’y a rien que la prière ne puisse obtenir. Dans la situation d’apostasie dans laquelle se trouve la jeunesse catholique 
française, il n’est pas d’autre moyen par lequel les grâces de conversion seront méritées. D’où les Coopérateurs du MJCF 
qui furent institués il y a 15 ans.  
 Ceux-ci, de tous âges, de toutes conditions, de tous pays, s’engagent à offrir leurs efforts spirituels et moraux pour 
l’apostolat des animateurs du MJCF. Sans être « sur le terrain », les coopérateurs sont le nécessaire soutien des actions 
apostoliques, réunions, stages, retraites, camps. C’est une consolation et un tonifiant pour nos jeunes, confrontés à la diffi-
cile atmosphère anti-chrétienne qui rend souvent leurs efforts stériles : ils savent n’être pas seuls pour cette œuvre. En bref, 
l’Âme de tout Apostolat au MJCF dépend des coopérateurs. Dans l’année, de deux à quatre bulletins seront adressés aux 
coopérateurs pour leur donner les dernières nouvelles du MJCF et les encourager dans leur apostolat de la prière. Pour 
s’inscrire, envoyer prénom, nom et adresse à : Coopérateurs du MJCF, 41 avenue Pasteur, 94250 Gentilly. 

Par la priè rè : lès coopè ratèurs du MJCF 

Par un don ponctuel 
Ou des dons par virements mensuels. Ce que nous appelons l’OP. Pour cela il suffit de remplir la demande de virement 
mensuel qui se trouve dans notre catalogue. Le virement mensuel nous est particulièrement utile puisqu’il facilite la ges-
tion des budgets par sa régularité. Vos dons permettent : 
 - de faire de l’Apostolat : frais des permanents, organisation des stages de formation, des retraites spirituelles, finance-
ment des campagnes de recrutement (impression de tracts et affiches, réalisation de stands…) 
 - de rembourser les prêts consentis par des amis pour acheter le local de Gentilly 

 - de payer les travaux d’aménagement du local, (une chapelle de 100m2, la librairie pour les membres du Mouvement, 
la bibliothèque, des chambres pour les hôtes de passage… 
 

 

Renouons avec la Tradition. Renouons avec l’OP 30 
 

 Vous avez déjà entendu parler des « OP 30 ». C’est l’un des noms de l’opération de reconquête de la France… Et 
c’est une tradition au MJCF: beaucoup de nos généreux bienfaiteurs font ainsi un virement bancaire de 30€ par mois. Cela 
assure une certaine visibilité pour les comptes du Mouvement, et nous permet de mieux gérer les finances.  
Mais nous ne sommes pas intolérants : nous acceptons également les OP 20, les OP 50, et les OP 100. A votre bon cœur... 

Par votre soutien financier 

 

 La participation au Rosaire vivant du MJCF consiste à ajouter une dizaine à la récitation quotidienne de son chapelet. 
Ainsi chaque jour et aux quatre coins de France, les animateurs et les amis du MJCF se relaient dans une prière ininter-
rompue aux intentions du MJCF. Elles sont : les grandes intentions générales du Mouvement (le recrutement de nouveaux 
membres, la conversion, la persévérance et la sanctification des membres actifs, anciens et des amis) et les intentions par-
ticulières : la construction de la chapelle du local national, les camps, les stages. 

Par le Rosaire vivant du MJCF 

 Mystère joyeux Mystère Douloureux Mystère Glorieux 

1er Province Bretagne Aumônerie Province Rhône-Alpes 

2ème Province Est Province Ouest Amis « laïcs » 

3ème Province Pays-de-Loire Province Paris-Nord Coopérateurs 

4ème Province Paris-Sud Province Nord Local du MJCF 

5ème Province Rhône-Alpes Amis « consacrés à Dieu » Notre Dame de Joie 

Rè ductions fiscalès : 30 € de don, c’est 20 € de moins sur vos impôts ! Pour chaque don, nous envoyons un reçu 
fiscal qui vous permet de diminuer , voir  de supprimer  totalement  vos impôts (66%  des dons faits à une associa-
tion loi 1901 telle que le MJCF sont déductibles de vos impôts : pour 100€ donnés au MJCF, c’est 66 € en moins sur vos 
impôts. Vous ne déboursez réellement que 34 €). Un reçu fiscal sous 10 jours, pari intenable? C’est sans compter sur l’ef-
ficacité du secrétaire général…  

Dè ductions fiscalès — Reçu fiscal envoyé sous 10 jours 
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Il n’y a pas mieux à proposer à vos amis, enfants, petits-enfants, filleuls, neveux,… pour les (r)amener à l’Eglise. Le 
MJCF a été conçu pour cela, et il a reçu des mains de l’Eglise une pédagogie et des trésors de grâces qui font leurs preuves 
tous les ans… Nos animateurs s’acharnent à recruter dans leur milieu. Mais encore trop peu de garçons et de filles ont la 
chance de profiter de nos activités (camps, stages, vie d’équipes). Vous pouvez nous aider en les proposant aux jeunes de 
votre entourage, en apposant des affiches dans votre église, sur votre lieu de travail, sur les panneaux d’affichage public de 
votre commune, en distribuant nos tracts (tracts et affiches vous sont envoyés gratuitement sur simple demande). En parti-
culier, proposez nos séjours de ski et nos camps d’été, « ces camps qui peuvent changer toute une vie » (R.P. Reynaud) 

La Lettre aux amis arrive un peu tard, mais il n’est pas trop tard. Qui ne voudrait pas partir avec nous dans les Alpes, 
dans les Pyrénées, ou à Rome ?… Cet hiver, ce sont 7 camps qui sont organisés… 

 

Bretagne: Alpes (proche de Br iançon) 
 Centre-Loire: Alpes Suisses (près d’Ecône) 
Sud-Ouest : Pyrénées (Cauterets) 
 Paris-Nord: Alpes (Alpe du Grand-Serre) 
Paris-Sud: Alpes (Lac Léman) 
 Rhône-Alpes: Rome, Italie 

Est-Nord: Vercors 
 

 Qui ? Tous les jeunes de 16 à 
25 ans, catholiques ou non, car  
l’activité principale du MJCF est 
l’apostolat. Nous avons, chaque 
année et dans tous nos camps, des 
jeunes qui ne connaissant rien à la 
religion, des musulmans, des pro-
testants… 

 

 Comment ? Sports d’hiver : 
ski, snowboard, luge, sommet, vi-
sites… En aussi, jeux inter-équipes, 
veillées, fondue, discussions et 
temps de prières. Un aumônier est 
présent bien entendu.  

Pour aider un jeune à finan-
cer son camp,  

le spécifier sur le don 

  

Plusieurs de nos membres ont des difficultés à venir en camp d’été faute de finances. Si vous cherchez une jeune fille au 
pair ou que vous êtes agriculteur, viticulteur, responsable de supermarché, chargé de personnel,… et que vous recherchez 
un ou des saisonniers, n’hésitez pas à nous contacter au siège du MJCF (01 45 46 11 41 par téléphone, MJCF - 41 av Pas-
teur - 94250 Gentilly par la poste ou contact@mjcf.com par mail). Nous ferons suivre cette demande dans nos équipes. 

MJCF, 42 ans d’expérience au service de la France, satisfait ou remboursé! En rècrutant dès jèunès 

En èmbauchant dès jèunès cèt è tè  

Dans une semaine, nos camps d’hiver…  

 Et pourquoi ne pas faire connaître le MJCF à travers la Lettre aux amis. Tout le monde a, autour de soi, des amis, des 
proches qui seraient peut être heureux de partager les aventures du MJCF… Il suffit de remplir le petit coupon joint, et de 
le renvoyer au local. Les personnes inscrites par vous recevront la prochaine Lettre aux amis, avec un coupon à renvoyer 
s’ils souhaitent s’abonner et recevoir les lettres suivantes… C’est également une manière de faire de l’apostolat, de trouver 
de nouveaux bienfaiteurs par les prières ou par leurs dons. 

En nous ènvoyant dès adrèssès dè diffusion 

Renseignements : 
    

01 45 46 11 41 

06 19 56 45 20 

info@mjcf.com 


